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Informations actuelles de votre région, tous les jours à partir de 19h00 en allemand et de 19h30 en français.
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Nos partenaires:

Pulsations: Rendez-Vous:

Cinema: Critique à 3:

Centro Taxi
032 322 11 11 - 032 322 44 44

Critique à 3
La promotion du FC Bienne est-elle viable financière-
ment?

Talk
Interview avec un invité sur un thème actuel
concernant la politique, le sport, la société, l’éco-
nomie et la culture

Portrait
Simone Löffel, thérapeute et paysanne
Pulsations
Pneumo-Fit: s’entraîner pour plus d’air

Rendez-Vous
Le magazine People: TeleBielingue est en route
vers les événements branchés de la région

Teleglise
Sur la route – Exposition à l’église du Pasquart de
Bienne proposant de mieux connaître les gens du
voyage

Talk
Interview avec un invité sur un thème actuel
concernant la politique, le sport, la société, l’éco-
nomie et la culture

Cinema
Présentation et critique des films en salle
Agenda
Les événements de fin de semaine à ne pas manquer

6 MARS – 12 MARS 2020

TELEBIELINGUE
Des gradés bien gardés

Les officiers Bienne-Seeland réunis en assemblée.ÉVILARD

La 141e assemblée générale de
la Société des officiers Bienne-
Seeland (SOBS) a été lancée par
Madeleine Deckert, maire
d’Evilard, qui a rendu hom-
mage aux membres disparus
en 2019. Le président de la so-
ciété suisse des officiers, le colo-
nel EMG Stefan Holenstein, a
de son côté salué le dyna-
misme de la société biennoise.
C’est ensuite d’une seule voix
que la centaine d’officiers a en-
tonné l’hymne national.
Le président de la SOBS, le ma-
jor EMG Patrick Hofstetter, de
Brügg, a ensuite présenté une
année 2019 riche en activités.
Seize nouveaux officiers ont
rejoint les rangs de la société.
Le brigadier Markus Rihs, chef
du personnel de l’armée, a ex-

posé la situation actuelle de
l’armée qui compte actuelle-
ment 70,9% de personnes aptes
au service militaire avec deux
cantons en tête, Berne avec
70,4% et Fribourg (65,9%). En
queue de liste, on trouve le Va-

lais avec 58,1%. A noter encore
la bonne santé des finances an-
noncée par le 1er lieutenant
Olivier-P. Müller, Enfin,le Four-
rier Ursula Bonetti s’est vu re-
mettre le diplôme de membre
d’honneur. JCL

Ursula Bonetti entourée de huit fiers officiers. JEAN-CLAUDE LIÈVRE

Le Lakelive a
dévoilé hier l’entier
de sa programma-
tion musicale.
La troisième édition du Lake-
live festival se tiendra du
31 juillet au 8 août. Et durant
les quatre soirées musicales,
quelque 26 artistes monte-
ront sur les scènes de la mani-
festation.
Trettmann, Patent Ochsner,
Patrice, Lukas Graham, Car-
los Vives, Pedestrians, telles
sont les têtes d’affiche que le
festival se félicite d’avoir pu
inviter au festival. Très en-
thousiaste par la program-
mation, le co-organisateur
Lukas Hohl, promet un festi-
val «encore plus beau» que
les autres.
Dans un communiqué, il pré-
cise encore qu’il reste une
toute dernière place à pren-
dre par un artiste émergeant.
«Nous le recherchons active-
ment sur les réseaux so-
ciaux.» Maintenant que la
programmation est finalisée,
les organisateurs peuvent
s’atteler à la partie sportive
et culturelle de la manifesta-
tion. Du côté des activités, le
festival continuera de miser
sur «le plaisir, l’adrénaline et
les sports nautiques», qui se-
ront mis à l’honneur.

Quatre soirées à thème
Le Lakelive propose quatre
soirées musicales à thème.
La première est la Latin
Night (1er août), suivront la
Swiss Night (6 août), l’Urban
Night (7 août) et la Pop Night
(8 août).
Cette année encore, le Lake-
live se tient en partie à la
place de Bienne et sur l’an-
cienne aire d’Expo.02. Les
billets d’entrée pour les con-
certs de la scène principale
font l’objet d’une prévente.
Les organisateurs attendent
environ 80 000 personnes
durant l’ensemble de la ma-
nifestation. MAS
www.lakelive.ch

Plus de 25
artistes au
Lakelive!
FESTIVAL

L
e coronavirus a débarqué à Bien-
ne, avec des incidences non seu-
lement sur la santé et le moral
de la population, mais aussi sur

celle de l’industrie des montres et des
machines. En février, les exportations
ont accusé un sérieux coup d’arrêt, et le
mois de mars s’annonce tout aussi ané-
mique.
Daniel Schluep, patron de l’entreprise
horlogère grangeoise Titoni SA, a an-
noncé vendredi à ses employés qu’on
s’acheminait vers deux semaines de va-
cances forcées. Pour le moment, on
tente de maintenir l’emploi à flot, par
exemple en assemblant plus de mouve-
ments mécaniques que de coutume.
Mais si la situation devait perdurer jus-
qu’en avril ou en mai, il faudrait recou-
rir au chômage partiel.

Sans contact, pas de business
L’industrie horlogère souffre de l’ab-
sence de touristes et de la fermeture
des magasins en Chine (et dans d’autres
pays): confinés chez eux, les gens ne
consomment plus. D’autres industries
fortement représentées dans le bassin
biennois, notamment les machines,
l’électronique et les métaux, subissent
également le contrecoup de l’épidémie.
En raison de la rupture des chaînes logis-
tiques, elles ne peuvent ni produire
comme souhaité, ni introduire de nou-
veaux produits en Asie, puisque leurs
employés ne sont plus autorisés à s’y
rendre.
Gilbert Hürsch, directeur de la Cham-
bre économique Bienne-Seeland, con-
firme une baisse des ventes dans toutes
les entreprises régionales qui commer-
cent avec la Chine. La situation inquiète
d’autant plus qu’elle risque d’empirer,
puisque le pic de l’épidémie ne devrait
être atteint qu’au début de l’été.
René Stössel, patron de Posalux SA, à
Bienne, est du même avis. Active dans le
monde entier, son entreprise de micro-
usinage pour appareils high tech, est
implantée à Taïwan, en Corée et en
Chine. Les stocks de marchandises en

provenance de Chine ont fondu, et les
premières pénuries pointent à l’hori-
zon. Si un fournisseur ne peut plus li-
vrer un composant, c’est toute la
chaîne de production qui est impactée.
L’interdiction de se rendre en Chine a
également des répercussions économi-
ques. «On ne fait pas des affaires avec
les Chinois par téléphone», explique
René Stössel. «En Asie, le contact direct
avec les clients est fondamental: sans ce
contact, là-bas aucune entreprise ne si-
gne un contrat avec vous.»
Ainsi, le coronavirus retarde les projets
et empêche l’exportation des produits.

Redémarrage en Chine
René Stössel ne craint pourtant pas un
effondrement de l’industrie, pour au-
tant, bien sûr, que l’épidémie, en recul
ces derniers jours en Chine, ne pro-

gresse pas à nouveau. La plupart des
usines ont repris cahin-caha leur activi-
té. C’est le cas, par exemple, d’une fa-
brique à Zhuhai, qui fait partie du
groupe technologique Harting. Depuis
le 19 février, les travailleurs migrants
sont revenus, et le site a repris sa pro-
duction presque à son niveau normal.
Susanne Giehl, directrice de Har-
ting SA, à Bienne, confirme que son en-
treprise n’a guère souffert de retards
dans les livraisons en provenance de
Chine. En revanche, les livraisons en di-
rection de la Chine sont actuellement
plus chères et prennent généralement
une semaine de plus que d’habitude.
Selon Swissmem, l’association faîtière
des PME et des grandes entreprises de
l’industrie suisse des machines, on ne
pourra chiffrer l’impact réel de l’épidé-
mie sur ce secteur de l’économie, qui

dépend à 80% de l’exportation, qu’à la
fin du premier trimestre.
L’entreprise Titoni SA ne devrait pas
être la seule de l’industrie horlogère à
envisager le chômage partiel. A la Fédé-
ration horlogère suisse, Jean-Daniel
Pasche estime que les fournisseurs de-
vront également faire face à des ventes
en chute libre. L’impact du coronavirus
sur les exportations se traduira dans les
chiffres de février et de mars, raison
pour laquelle il est prématuré de l’éva-
luer. De son côté, le Secrétariat d’Etat à
l’économie a fait savoir que les entre-
prises touchées par les méfaits de la
pandémie pourraient solliciter des in-
demnités pour chômage partiel. Jus-
qu’ici, seules quatre entreprises liées à la
restauration et au commerce de détail
dans l’Oberland bernois auraient effec-
tué cette demande.

L’économie biennoise
est-elle en danger?

L’industrie horlogère et celle des machines sont impactées par le corona-
virus. L’économie ralentit et des entreprises devront recourir au chômage partiel.
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L’industrie horlogère et celle de la machinerie sont touchées par une baisse des ventes. XKEYSTONE
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